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mais ces ombre n'ont rien qui doive étonner. La sainteté n'est
pas, comme la noblesse, l'apanage de la naissance, et les saints
n'arrivent pas d'emblée au promii- degré dle la perfection. La
victoire eur la nature, l'expérioribe le démontre tous les jours, est
le résultat d'un travail de longue haleine; et ce n'est que, degré
par degré, qu'il est possible de faire l'ascension de cette échelle
dont le pied repose sur la terre et le sommet touche le ciel. Mgr
de Lavai n'a pas échappé à la loi commune. Distingué par sa
piété et sa vertu avant même de commen.eer sa carrière épiscopale,
sa vie n'a été qu'un continuel effort pour progresser dans le vrai,
le juste et le bien ; et avec la grâce de Celui en qui on peut tout,
il a fini par réussir à atteindre les plus hauts sommets de la per-
fection chrétienne.

" Puisse notre humble travail ne pas paraitre trop indigne de
la noble et sainte mémoire qu'il a pour objet de faire bénir," dit
aussi l'histoiren de Mgr de Laval, { la fin de sa préface.

Personne certainement ne lui reprochera, après cela, une trop
grande confiance en lui-même. C'est ainsi que le vrai mérite
m'ignore presque toujours. Non seulemens cet ouvrage n'est pas
irop indigne du grand pontife dont il retrace la vio, mais il en est
véritablement digne; et celui qui a l'honneur de l'avoir écrit,
s'est placé du coup au premier rang. Abstraction faite du défaut
d'ordre chronologique, qui apparaît quelquefois, de quelques
longueurs, de certains points qui auraient pu être élueidés dàvan-.
tage, des divisions secondaires qui ne sont pas toujours aussi
naturelles que 'es grandes divisions, et des invitations trop sou-
vent repétées d'admirer ce que tout lecteur intilligent pont
admirer de lui-même, nous pouvons dire de lhistorien de Mgr de
Laval, dans une égale mesure au moins, ce qu'il dit de notre histo-
rien national :

" Quelle belle et agréable mnanière que la sienne. Ele rappelle
celle des bons historiens français. Il a de.4 aperç-is larges, pleins
de lumière, toujours ouverts sur de vastes h riz-ns. Il sait grouper
les faits, les mettre en relief et on tirer toute la valour possible."'

Son style est soigné, correct, plein de vie et de mouvement.
Il entraîne le lecteur, et ne le laisse jamais s'attiédir...... " Il a
de plus, sur M. Garneau, le mérite inappréeiable de s'être toujours
placé au point de vue catholique et con-ervateur dans le vrai sens
du mot, pour apprécier les hommes et les faits. S.in ouvre durera
et ne sera pas ébranlée, mème par la critique la plus sévère,
parcequ'elle est assise sur- une base large et inattaquable. Tel
sera, nous er avons la conviction, le jugement de tous ceux qui
parcourront ce travail, que l'Univers"té Laval vient de couronner


